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Q UELS sont les facteurs ques 35 millions barils de directement de cette région 
qui vont commander l'a- troie par jour à l'horizon de du monde. 
venir énergétique ·dans ~ décennie. D'où viendra ce Cette position centrale au 

les dix prochaines années? pétrole dont on aura tant be- niveau des réserves et de la 
J'en vois,=. ma part, cinq soin? production actuelle se trouve, · 
facteurs d . • La production et les réser- a~i, confirmée quand . on 

• Le recours massif au ves pétroUères majeures se s interroge sur les probabllités 
pétrole restera Indispensable trouvent localiaées dans les des décOuvertes futures. En 
pour assure~ les besoins éner- pays de l'OPEP parmi les- effet, .la plupart des études 
gétiques du monde pendant quels l'Araille Saoudite oc- géolog~ques ilémontrent que 
les dix à vingt procbalaes an- cupe une poalti dominante i 50% des réserves potentielles 
nées. C'est la conclusion IIIUI- · j!et égard on · . et que presque la majorité des 
nlme d'une centaine d'études · ~ements super géants (5 mil-
entreprises dans le .monde en- Sur la scène pétrolière mon- Dards de barils) et géants (500 
lier depuis ,1973. S'il doit y diale ce pays bat, en effet, millions de barils) se trouvent 
avoir erreur dans cette conclu- tous les records. n dispose de dans cette région du. monde. 

· sion, elle sera alors l'erreur loin des plus imporlantes ré- Ces études prouvent donc Jar­
universelle et ~une c1e serves 11rouvées (environ 23% gement l'idee assez répandue 
centaines de géoiOJUes\ d'in-. . du total mondial et presque dans les· mllieux professlon­
dustrlels et d'économistes à 35% de l' ensell)tile de nels que là où se trouvent les· 
travers le monde. Dans l'hy- l'OPEP). n est le premier pro- ' gisements les plus imporlants 
pothèse d'une croissance éOO- docteur et le preriûer E!M~Dria- actuellement, .se b:ouveront 
nomique modérée: (3% pour teur m!lndial de ce produit aussi les gisements à dé­
les pays de l'OCDE en moyen, stratégique avec envirOn 10.5 couvrir dans le futur. La 
ne) et avec un bon effort d'é- IDillions de barils par jour de . conclusion 'à retenir est que la 
conomies d'énergies, ·le production. Sll'on ajoute à la concentration géographique 
pétrole continuera quand . · production de ce pays, la pro- des réserves et de Iii produc-. 

. même d'occuper la P.remlère ductlon des autres 'pays du tion dans la !églon du Golfe 
place dans ·Je bilan èaefgêtl- Golfe comme l'Irai!;, le Ko- continuera à etre le fait !neon­
que mondial. weil, les Emirats ·Arabes testable pour trés lonJrtemps 

En 1990, 46% de ce bilan Unies on sè rendra vite encore. Cette conclusion 
proviendra·du J!étro!e, 21% dù compte que l'équiUbre pétro- donne la juste mesure cjes dé­
charbon, 16% ilu gaz naturel, lier. du monde durant les couvertes . possibles' dans 
10% du nucléaire, ,7% de I'é- . p~oc;bl!Jnes années dépendlia . d'autres réglons d!l monde 
nergie hydraulique1et presque · · · 
rien des én~gles nouvelles 
(solaire, éolienne, etc.). La 

·.persistance' du pétrole, 
comme source d'énergie do­
minante, s'expUgue par plu-
sieurs raisons dont lei! plus lm­
porlantes sont: a) les énergies 
non oétro~ ne sont pas 
immédiatement disponibles et 
réclament un délai de 6 à 10 
ans pour être produites et 
livrées sur le marché en quan-
tités signlficatlvesi b) le coût 
d'investissement ae ces éner-
Ries, exception faite du char-
lion, est beauCOUll plus élevé 
que celui du P.étrole; c) toutes 
les énergies non pétrolières 
réclament une' a~ptatlon des· 
équipements . d' utillsatloq 
existants, donc un ccillt 
supplémentaire et du temps. 

Traduit en chiffres, ce re­
cours m~lf au pétrole veut 
dire que .. les économies de 
marché (iilcluaft· les pàjlj de 
l'OCDE ét les ays du Tiers­
Monde) auron besoin !'!!ur 
boucler leur comptabilité 
énergétique d'importer quel-

Presque tous les achats s'effectueront par des 
sociétés d'État à un prix d'au moins $73 en 19?0 · 
comme le Mexique, la Mer du 
Nord, l'Alaska, etc. où les 
coûts d'exploration et 
d'extraction ainsi que la pro­
ductibillté des puits sont !oins 
d'être comparables à ce!JX des 
pays arabeS du Golfe. 

Si cette conclusion se véri­
fie, il serait alors extrême­
ment imporlant de se deman­
der quelS sont les facteurs qui 
vont pousser ces pays à pro­
duire assez de pétrole pour as­
surer la sécurfté des approvi­
sionnements des pays impor­
tateurs. La réponse à cette 
IJ.Uestion constitue notre troi­
Sième jalon dans la descrip­
tion du futur énergétique 
mondial. 

• Dans leur décision de fi­
xer le niveau de leur produc­
tion future, les pays du Golfe, 
surtout l'Arable Saoudite, se­
ront obUgés de tenir compte 
d'abord et en premier Heu des 
facteurs d'ordre poUtlque na­
donal, réldonal et intemadll) 
na! et <fans un deuxième 
temps seulement des faeteurs 
d'ordre économique. Dans un 
certain sens, U est 'heureux 
que cela soit aiQSj. 

Car, si!' Arabie Saoudite dé­
cidait de ne tenir compte que 
des facteurs économiques il y 
aurait de grands risques de , 
voir ce pays dimlnuer.sa pro­
duction pétrolière JI' au­
jourd'hui et même de dèmain. 
En effet, entre des dollars en 

'sùpplément (les fameux 
«petro-dollars») placés ici et là 
en bons du trésor ou même en 
,actif indlfstrlel et des barils de 
pétrole enfouis sous terre, elle 
n'hésitera pas trop longtemps. 
EUe optera certainement pour 
les barils d'autant plus (jUe la 
valeur des doUars est érodée 
par l'inflation au moment où 
les barils sont à l'abri des fluc­
tuations monétaires. Cet as­
pect ~u problème prend en­
core plus d'imporlance quand 
on ~t que ce pays a une 
faible population ·donc une 
faible capacité d'absorption 
efficace du capital et au mo­
ment où ses réServes monétai­
res actuelles dépassent large­
ment ses besoins. 

Or, ce pays à démontré à 
plusieurs reprises déjà le rôle 
que joue les facteurs polit!-

1 ques dans sa décision de fixer 
le niveau de sa production. 
Une première 'fois lol'S de la 
crise lranlenne quand il a aug­
menté sa production d'envi­
ron 2 millions de barils par 
jour pour compenser la baiSse 
de la production . iranienne 
suite à la révolution contre le 
Chah. La deuxième fols, se dé­
roule actuellement sous nos 
yeux puisque ce pays déclare 
voulmr faire le maximum 
pour diminuer les effèts de la 
guerre Irako-Iranlenne sur 
l'offre pétrolière mondiale. n 
faut donc ~tre que la 

sécurité des approvisionne- probable des prix pétroliers d'une matière optimiste et en 
ments de l'Occident est un durant les dix prochaines an- excluant d'avance toute situa­
souci constant et majeur de nées. Que peut-on dire à ce su- tion de pénurie prolongée cau­
l' Arabie Saoudite pour la jet? A supposer que les sée par des troubles politl-
simple et fondamentale raison problèmes politiques ile la ré- ques. . . · 
que ce 11ays considère la stabi- gion finissent par diminuer de Le dernier point pour 
lité de l'Occident comme un gravité, il me semble que le compléter le 11anorama pas­
gage contre les attaques sub- scénario suivant de l'évolution sible de la' scène pétrolière 
vetsives à son propre réldme des prix pourrait avoir une touche les relations entre les 
qui se veut l'allié lndéfec1ible cerlame crédibilité. pays producteurs, les pays 
des ll:tats-Unis et du monde • SI le taux de croissance consommateurs et les corn-
Occidental. moyen des économies ln- pagnies pétrolières. A cet 

Mais, faut-il encore que cet dl!strlallsées s'étabUt A 3%,1 égard, Il me semble que: 1 

Occident finisse par une augmentation moyenne • De plus en plus le marché 
comprendre que cette position ' de 3% annuellement en ter- pétrolier va être· dominé par 
mooérée et stabilisatrice peut mes réels du prix de référence les relations directes de soclé­
devenir difficilement défen- ' du pétrole de l'OPEP ml! pa- tés d'll:tat des pays jlrodqc­
dable si les foyers de troubles • rait une hypothèse en visa-· te urs aux sociétés d'Etat des 
qui travaillent la région ne · geable. n s'agit, bien entendu.. f.ays consommateurs. En ef­
sont pas neutralisés. Qu'Il se- d'une moyenne sur db: ans, ce et, dans une période de moins 
rait, par exemple, de plus en qui n'exclut pas évidemment de sept ans, cette catégorie 
plus dUficile à l'Arabie Saou- des pér!odes plus ou moins d'échanges a passé d'envirqn 
dite de continuer cette politi- prolongées de gel des prix sui- 10% du marché en 1973 à quel­
que .....: qui est à la base de la vies par des rajustements que 45 à sor. aujourd'hui. 
sécurité de l'Occident - si le brusques comme ce fut le cas, Cette évolution . va se pour­
confll t lsraeio-arabo- d'ailleurs, durant la décennie suivre du~t la prochaine dé­
llalestinien n'arrive pas rapi- qui vient de s'écouler. Si l'on cennlç e~ raison de la volonté 
ilement à trouver une solution considère, comme hypothèse manifeste des pays 'produc­
juste, équiUbrée et équitable seulement, que le taux d'infla- •eurs ae lier la vente de leur 
pour tou(es les parties. Ce tl on moyen des pays de pétrole à des actords commer· 
conflit restera donc le grand l'OCDE ne dé)lasSerlllt J18117% claux plus globaux et à des ac­
llOint d'interrogation au cours en moyenne durant lf!s · db: · corda sur le transfert de la · 
iles prochaines années avec prochaines années (hypothèse tech!lologie. C'est d'ailleurs 
toutes les conséjjuences que .optimiste) on peut avancer poùr'cette raison que la plu­
cela pourrait prQiluire sur le 'que le prix nomlilal du ~troie part· des pays consommateurs 
plan pétrolier. Iirut de• référence de 1 OPEP se sont rendus compte de la 

L ' autre vers a n t d u pourrait atteindre f13 le baril' · nécessité de créer leur rropre 
problème de la sécurité . des . en 1990 et en dollars courants. société pétrolière d'~ta en lui 
approvisionnements est le•ver- Les hypothéses qui sont à la "onnani les jmoyens de pé­
sant économique qui dépend base de mes J?ro~~ons f1,1- nétrer ce marché et d'être, 
directement de 1' évolution rent volontalrêlpeDt choiaiés ainsi, le pivot central de leurs 

· relations économiques avec ,' 
les pays producteurs. n en est 
alnsl pour le. 'Canada avec 
,Pétro-eaaada. n en est ainsi, surtout, pour 
le Québec <J,.ui bien avan~ le fé­
déral et meme bien ljvant la 
crise de 1973, avait fort judi­
cieusement et avec 'une per­
spicace .vision des choses, créé 
SOQUIP dés 1969. Avec le 
nouveau mandat que le gou­
vernement du Quéliec vient de 
donner à cette société d'Etat 
pour lui permettre de faire de 
l'exploration Outre-Mer et 
d'être un courtier sur le 
marché interQatlonal du brut, , 
il ne fait què. répondre· trés 
adéquatemellt aUll conditions 
nouvelles du marché et au défi 
sùprême que constitue la sé­
curité. Iles approvisionne­
ments pétroliers du Qu.ibec 
dans les années futures. · 
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Pétrole, 
Presque tous les achats s'effectuerontpar des 
sociétés d'État â un prix d'au moins $73 èn 19?0 

Q UELS sont les facteun En 11190, 41~ de ee bilan 
qui .vont cornman~r l'a- ·~·du pétrole, Z1% dù . 
vemr énergétique dans •œarbon, 18% èlu pz naturel, 

les dix prochaines années? \10% du.nucléaire,;7% de l'é- , 
J'en vois, pour ma part, elaq ··::~e h~ulique et presque 
flldean décisifs. · . .·rien deiJ én.,rgtes nouvelles., 

• Le recoun massif •• 1 ~ (solaire, éOlienne, etc.). La · 
·' p6lrele restera lndllpeaaable · ;r.peralst,nce "du pétrole,. 

poar uaurel! lei besolnl éner- . ;'IClOQQQe .. IOOrœ d'éliergie d~­
' léttcl11e1 du monde pendant · . ' Dùnante, . ,.explif!~ue par plu-
, fet elix l W.gt prochain~ an- ,: ·lleurfratso.- dont lei plual!n-
': ll6el. C'est ta conclusion una- · •· portantes.•: a> les èneJ'Ilel .' 
_. nime d'une centaine d.'études ~;illon Déti'OilfJret ~ • pa:\ 
. entrep~ dans le monde en- f~intdlfdlatement disllonlbleS et. · 
. Uer depuis !1973. s·u doit y ~·~ent un délaf de 8 i Ut 
avoir erreur dans cette conclu- :{!~·. pour ftre produites et 

"'lion, eUe aera alors l'erreur KlJvMtur le rnarehé en quan- . 
. universelle et co~une de. 1-t:U. iiiPùftcatlvesj _ b) le coilt 
·centaines de géoldglle_., d't. h~~llssement ae cèl âaer- . 
duatriels et d'économistes i' 4;, ... , exception faite du ehar- ' 

. traven le. monde. Dana l'hy- .~.:ilia, est: bel•up. pltll 6leYé . 
pothèse d'une croissance ~ .:••uelul du ~troie; c) tuutel 

i nomlque modérée: (3% pour {\~ 6nerlles: iton ~un . 
; les pays de l'OCDE en moyen- •· ~en1·une a~ptation der' 

·,,ne) et.avec ~bon effort d'é- :(-.,alpementa ,d'utillaatl~· 
1;conomles d'énergies, le .:exlatanta, donc :UII . colt,., 
· pétrole continuera quand . l\1fUPPlémentalre et du tempa: .· 
·'inême d'~ la P.remière ' ;Tï'acfuit en-dllffres, ee re-... 

·.: pJatie dans ·te bilan énetgéU· eours . ~. au pétrole veut . 
. que mondial. .are .. que •.1~ écilnomifJ de,:, 
· ·"IIIM'Ché (Incl~ les~-· de~· 

.. l'OCDE èt les 1ys du ~en,;· 
Monde) auron besoin pour 
boucler leur comptablllté 
énertétlque d'importer quel-

ques 35 millions barils de directement de cette région 
pétrole par jour à l'horizon de du monde. 
la décennie. D'où viendra ce Cette position centrale au 
pétrole dont on aura tant be- niveau des réserves et de la 
soin? production actuelle se trouve, · 

La rod .... 1 ..... aussi, confirmée quand on 
• P u., .. on et es .-.,ser· s'interroge sur les probabilités 

ves . pétrolières majeures se · des découvertes futures En 
trouvent localisées daDI les effet la plu...... des éÏudes 
pays de l'OPEP parmi les- , l • . ~""é • 
quels l'Arabie Saoudite oc- geo ogtqu~ d montrent que 

lu d min .._ . 50% des reserves potentielles 
· cupe une pos on o an~ • et que presque la majorité des 
· œt égard. gisements SUJ?t!r géants (5 mil-

Sur la scène pétrolière mon- liards de barils) et géants (500 
dlale ce pays bat, en effet, millions de barils) se trouvent 
tous les records. D dispose de dans cette région du monde. 
loin des plus importantes ré- Ces études prouvent donc Jar­
serves prouvées (environ 23% gement l'idée assez répandue 
du total mondial et presque dans les milieux profession-
35% de 1' enserJJble de nels que là où se. trouvent les · 
l'OPEP). D est le premier pr~ ' gisements les plus importants 
ducteur et le premier ~rta- actuellement, . se trouveront 
teur mondial de ce produit aussi les gisements à dé­
stratégique avec environ 10.5 couvrir dans le futur. La 
millions de barils par jour de . conclusion à retenir est que la 
production. Si l'on ajoute à la concentration géographique 

. production de ce pays, la p~ des réserves et de la produ~. 
duction des autres pays du tion dans la région du GoHe 
Golfe comme l'Irak, le K~ continuera à être le fait incon- · 
weit, les Emirats ·Arabes testable pour très longtemps 
Unies on se rendra vite encore. Cette conclusion 
compte que l'équilibre pétr~ donne la juste mesure des dé­
Uer du monde durant les couvertes . possibles dans 
procbaiDes .années dépendra. d'autres réglons du monde 



. ~ 

.; 

,, 1 • 

comme le Mexique, la Mer du 1sÙpplément (les fameux sécurité des approvisionne.- probable des prix pétioUera d'une matière optimiste et en · n en afainlt IUI'tout,...,.. 
Nord, l' Alaskaf etc. où les •pétrcHiollan•) placés lei et là ments de l'Occident est un durant les dix prochaines an- excluant d'avance toute situa- .Je Québec quj ... a ... re f6-
coûts d'exp oration et en bons du trésor ou même en souci constant et majeur de nées. Que peut-on dire à ce su- tion de pénurie prolongée cau. dai et mime ll6al avant la 
d'extraction ainsi que la pro-. .actif indlfstriel et des barils de . l'Arabie Saoudite pour la jet? A supposer que les sée par des troubles poUti· crise de lf'13, avait fort Judl..· 
d~tibiUté des puits sont loins . ~troie enfouis sous terre, elle simple et fondamentale raison problèmes politiques de la ré- ques. . . ·~t et avee 'une ~*"· 
d être comparables à ce!JX des n hésitera pas trop longtemps. . que ce pays considère la stabi- gion finissent par diminuer de Le dernier point· pour •ptçaœ aton des cbolel, Cré6 
pays arabes du Golfe. Elle optera certainement pour · lité de l'Occident comme un gravité, il me semble que le compléter le panorama .POl- SOQUIP dès 111611. Avec le ' 

Si cette conclusion se véri- les barils d'autant plus ~ue la gage contre les attaques sub- scénario suivant de l'évolution· slble de la' sCène pétrolière nouvea. u mandat gtte le e· 
fie, ll serait alors extrême- valeur des dollars est éï'odée verslves à son propre réldme des prix pourrait avoir lille touche les relations entre les vernement du Qué6ec vien dt 
ment important de se deman- par l'inflation au moment où qui se veut l'allié lndéfeclible certaine crédibilité. Pays producteurs, les pays donner à cette~ d' t· 
der quelS sont les facteurs qui les barils sont à l'abri des flue- des J!:tats-Unis et du monde · • SI le taux de crolllaaœ consommateurs et les corn- pour lui permettre de faire de 
vont pousser ces pays à pro- tuations monétaires. Cet u- . Occidental. ; . moyen des économies 1• pagnies pétrolières. A cet l' ~xploratlon Outre-Mer et 
duire assez de pétrole pour as- pect ,du problème prend en- · Mais, faut-il· encore que cet d~strlalllées a' établit A S"', 1 égllrd, il me semble que: 1 d être un courtier sur le 
surer la sécurfté des approvi- . core plus d'importance quand 0 cci dent fin ls se par une augmentation moyeue · • De plus ea plus Je Dl8fdl4 BW'Ché int.na~~; 
slonnements des pays bnpor- on ~t que ce pays a une comprendrequecetteposition 1 de 3% annuellement ea tf!i'.· ~Uer va ftre domillé par ·~ ft:.=t· . ........a· _. 
tateurs. La réponse à cette faible population 'donc une modérée et stabilisatrice peut mes réels du prix de référuce la relatlou diredel de aoclé- ,,.......ua . aux .. _._.,O!L 
question constitue notre trot- faible capacité d'absorption devenir difficilement défen- 1 du pétrole de l'OPEP~ pa- .tés d'l!':tat del. payi,.Produc- .· .. =·•n::=:.-r_~ 
slème Jalon dans la descrip- efficace du capital et au mo- dable si les foyers de troubles ' rait une hyttotbêse eaviu-• teun aux aoclétés d'Etat des \': . . que. · . 
tlon cfu futur énergétique ment où ses réServes monétal- qui travaillent la région ne · geable. n s'agit, bien entendu, pays consommatenrs. En ef. ;=~~ 
mondial. res actuelles dépassent large- sont pas neutralisés. Qu'il se. . d'une moyenne sur dix ana, ce fet, dans IUle périocte de moins ...-~·ftltur. · 

• Dau lev déclsloa de ft. . ment ses besoins. rait, par exemple, de plus en qui n'exclut pas évidemmênt· de sept ans, cette catégorie dans les anMel · 
•er le niveau de leur produc- . Or, ce pays à démontré à· plus difficile à l'Arabie Saou-· ·des périodes plus ou moins d'ét!banges a passé d'en~ 
tielt future, les pays du Golfe, plusieurs reprises déjile rôle dite de continuer cette. pollti- · prolongées de gel des prix sul-. 10% du marchè en 1973 à quel-
nrtout l'Arable Saoudite, te- que joue les facteurs poüti- que ....... qui est à la base de la vies par des rajustements que 45 à 50% aujourd'bul. 
I'OIIt obllcél de tenir compte gues dans sa décision de fixer l sécurité de l'Occident - sile brusques comme ce fut le cas,· Cette évolution . VIl se pour~ 
d'abord et en premier Heu clet le niveau de sa production. con fllt 1s ra e 1 o-a rab o. d'ailleurs, durant la décennie suivre durant la procbalrie d6-
f8deun d'ordre poUiique na- Une première 'fois lors de la palestinien n'arrive pas rapt- qui vient de s'écouler. Sll'oa ~~raison de la volonti 
tlonal, ~ et lnternatlar crise Iranienne quand il a aug- aement à trouver une solution considère, comme bypotbàe maaileste des pays 1 produc-
aal et cfans ua deuxième menté sa production d'envi- juste, équilibrée et équitable .' seuleRlent, que le taux d'l.nfla. ·~ ·~ Uer la Yehte de leUr 
temps seulement des facteurs ron 2 millions de barils par pour tou~es les partie!. Ce . ·tl on moye~ des pays de J*roJe à des aœon~t commer-
d'ordre économique. Dans un jour pour compenser la baiSse · conflit restera donc le grand .' l'OCDE ne dèpaSSeralt P.U 7"'' claux plus~ et à des ac.· 
certain sens, U est 'heureux de la production .iranienne point d'interrogation au cours ·en moyenne durant les dix cordl sur le transfert de la· 
que ce~ soit ainst. . suite à la révolution contre le (les prochaines années avec . prochaines années (hypo~ teclanologie. C'est d'aflleun, 

Car, sil' Arabie Saoudite dé- Chah. La deuxième fols, se dé- toutes les conséquences que .optimiste) on peut avancer· ·pour·cette raison que la pl• 
cldalt de ne tenir ·compte que roule actuellement sous nos cela pourrait produire sur le ·que le prix nomiDal du ~le· part' des pays COIIIfOIIUnateurs 
des facteurs économiques il y yeux puisque ce pays déclare plan pêtroller. . . , · tirut de• référence de 1 OPEP.:' ie sont rendUit compte de la 
aurait de ~nds risques de 1 vouloir faire le maximum L ' autre vers an t du pourrait atteindre fiS le baril' · Mc!essité de eréer leur r~ 1 
voir ce pays diminuer.sa PfO- pour diminuer les effèts de la problème de la sécurité. des .• en 1990 et en dollan couranla.' aoclété IJétrollèred'~ en lui· 
ductlon pétrolière ,d'au- guerre Irako-lranienne sur· approvisionnements est le;ver- Les h)'potitèses qui sont i la donnant lM lmoyens de pé-~ 
Jourd'hul et même de dématn. l'offre pétroUère mondiale. n sant économique qui dépend . base ile mes llfO~ont "" Jaetrer ce m8rcJ1é et d'être, 
l!:n effet, entre des ci9Dm en faut dOnc ~tre que la ·dlrecterne.nt de révolution ·~rent volontairti:DeDt ~ ~~==!.:!e =· 

les pays prod~JCteun. n en est 
~~· 'Cinac1a. avec· 


